
 
  
 

  

Des migrants de l’Aquarius

accueillis en France obtiennent le
statut de réfugiés

  Par Julien Duriez, le 3/8/2018 à 12h33  

  

Débarqués le 17 juin de l’Aquarius, les 42 migrants soudanais accueillis à Lille par
l’association La Sauvegarde du Nord ont obtenu vendredi 3 août leur statut de réfugié à
l’issue d’une procédure accélérée.
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L’ambiance sera certainement très chaleureuse aujourd’hui dans le centre d’accueil
géré par l’association lilloise La Sauvegarde du Nord, où sont arrivés il y a trois
semaines une partie des migrants de l’Aquarius.

Les 42 Soudanais âgés de 18 à 35 ans ont reçu vendredi 3 août une réponse positive à
leur demande d’asile, ce qui représente un aboutissement heureux après leur périple
depuis le Soudan, la traversée de la Méditerranée, où ils ont vécu un naufrage, et la
semaine entière passée à bord du bateau de l’ONG SOS Méditerranée. Le navire avait
dû faire route jusqu’à Valence, après le refus de l’Italie puis de Malte de l’accueillir dans
l’un de ses ports.

Comme 215 des 600 migrants de l’Aquarius, les 42 Soudanais avaient dès leur
débarquement en Espagne émis le vœu de faire une demande d’asile en France.
Finalement, 135 personnes s’étaient présentées aux entretiens organisés à Valence par
les agents de l’Office français de protection des réfugiés et des apatrides (Ofpra)
dépêchés spécialement sur place. 78 survivants de l’Aquarius ont finalement été
accueillis en France.

RELIRE : Migrants : la France va accueillir « environ 80 » réfugiés de l’Aquarius et 52 du
Lifeline

Procédure accélérée

Outre les 42 Soudanais accueillis par l’association La Sauvegarde du Nord à Lille, 36
autres migrants, Soudanais ou Érythréens, ont bénéficié du même accueil dans le
Rhône, à Avignon et à Marseille. Le résultat de leur demande d’asile doit être rendu
dans les jours qui viennent, même si peu de doute subsiste sur son succès.

« À l’issue de l’entretien récit de vie effectué à Valence, la décision est déjà prête »,
explique Pascal Brice, président de l’Ofpra. Pouvoir entendre les migrants avant leur
arrivée sur le territoire permet d’accélérer les choses. » En moyenne, une demande
d’asile déposée en France prend six mois.

Réfugiés de l’Aquarius, l’accueil en France s’organise

« C’est très positif d’avoir une réponse si rapide pour les personnes accueillies, se
réjouit Martin David-Brochen, directeur « inclusion sociale » à la Sauvegarde du Nord. 
Cela nous permet de nous projeter très rapidement sur l’activation des droits sociaux,
l’accès au travail et au logement. Ils sont très demandeurs, veulent tout apprendre et
tout savoir ! »

Un vaste mouvement de solidarité de la part des Lillois

Des cours de français seront délivrés par l’Office français de l’immigration et de
l’intégration (Ofii) à partir de septembre. Mais des bénévoles ont déjà offert leurs
services ces dernières semaines.

Après le refus d’accoster opposé à l’Aquarius, l’arrivée des 42 Soudanais dans la
capitale du Nord a provoqué une large vague de solidarité. De la part de particuliers,
nombreux à avoir offert des vêtements et des biens de première nécessité, mais aussi



 
d’associations ou d’entreprises.

VIDEO – Quel est le parcours d’un demandeur d’asile en France ?

Avant même l’annonce de l’obtention de leur statut, les réfugiés soudanais ont pu
participer aux activités organisées par un club de foot et un club de basket local. Une
grande chaîne d’électroménager leur a offert des appareils ménagers et les résidents
d’une maison de retraite lilloise ont pour projet de leur tricoter des gants pour cet hiver.

Enfin, des entreprises, dans le secteur de la restauration ou du bâtiment, se sont déjà
dites prêtes à entamer des démarches pour leur proposer des emplois.

Même procédure pour le Lifeline

« Ce mouvement de solidarité s’inscrit dans la durée, témoigne Martin David-Brochen. 
C’est très important d’avoir cette société civile avec nous pour favoriser le travail
d’intégration. » « Ce qu’on espère, continue le responsable associatif, c’est que la
rapidité de la procédure et cette mobilisation exceptionnelle fassent tache d’huile. Pour
montrer que oui, on peut accueillir correctement des réfugiés en France. »

Après un mois d’escale à Marseille, l’équipage de l’Aquarius a repris la mer mercredi
1er août pour poursuivre ses missions de sauvetage de migrants en mer, avec « des
convictions renforcées ». « Rien, rien sauf la force menaçant la sécurité de notre navire
(…) ne nous fera renoncer à notre triple mission : sauver, protéger, témoigner », a
insisté Francis Vallat, président de SOS Méditerranée France lors d’une conférence de
presse.
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